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LE VOLCAN PÉTILLANT 

Il faisait encore nuit quand je suis partie du gite où j’avais élu domicile. Le jour allait 

se lever sur la nuit quand j’arrivais à destination. J’avais décidé de gravir le volcan de cette île 

magnifique. Le Piton de la Fournaise se dressait devant moi. J’étais prête pour cette ascension 

tant attendue… 

Il me fallait d’abord traverser l’enclos, reconnaissable à son paysage lunaire, avant 

d’atterrir non pas dans les étoiles, mais au point culminant du volcan. Je n’étais pas seule, 

mais je me sentais seule, unique au monde, de par l’immensité et la majesté des lieux. Avec 

mes nouvelles chaussures de randonnée et parée de mon appareil photo en bandoulière, je 

commençai cette traversée. Je m’arrêtais régulièrement pour photographier ce paysage 

lunaire. Je profitai du plat de l’enclos, car je savais qu’après il me serait plus difficile de 

m’arrêter dans la montée. Je buvais des yeux cette terre aride et ridée, déchirée par des siècles 

de volcanisme. Un spectacle désertique s’offrait à moi. Je me sentais la reine des lieux. Mais 

ce n’était rien à côté de ce qui m’attendait. En effet, je venais de parcourir la moitié de 

l’enclos quand j’entendis un bruit assourdissant, comme un orage qui pète, et je sentis la terre 

vrombir sous mes pieds. Je me sentais en sécurité : rien ne pouvait m’arriver. Ma bonne étoile 

veillait sur moi. 

Je pus donc profiter non plus du spectacle désertique mais d’un spectacle féérique. Le 

volcan venait de se réveiller après des mois de sommeil. Tous mes sens étaient en éveil. Mes 

yeux étaient écarquillés et j’étais prête à photographier ce que je pensais être un rêve. La lave 

jaillissait dans le ciel, des bulles de gaz venues des entrailles de la terre pétillaient dans le ciel 

redevenu noir. C’était comme si le jour s’était levé sur la nuit. Le volcan crachait et 

postillonnait des minéraux de toutes les couleurs. On aurait dit des étoiles multicolores. J’étais 

en admiration devant cette beauté venue des profondeurs de notre planète. 

Je ne suis pas arrivée au sommet du volcan mais je n’oublierai jamais ce que j’ai vu et 

vécu ce jour-là.  
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